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Editorial	

Différences et intégration

Migrant, émigré, immigré, exilé, expatrié, déplacé, 
réfugié, sans-papiers… les différences sont parfois 
subtiles et la réalité assez complexe. Citons aussi les 
handicapés et ceux qui, socialement, sont différents.

La Parole de Dieu nous interpelle dans le Psaume 146, 
versets 7 à 9 ou dans le Lévitique 19, versets 33-34, 
(voir introduction du Dossier page 7) ainsi que le Pape 
François, afin d’accueillir les étrangers, les handicapés, 
nous assurant « qu’ils sont une bénédiction pour les 
Eglises en Europe et la communauté européenne ». 
Toute personne humaine est précieuse et mérite 
notre attention. Il est important de considérer la 
personne étrangère ou handicapée comme l’une des 
nôtres, qui doit être au centre de nos soins et de nos 
préoccupations, mais aussi au centre de l’attention 
de tous.

En consacrant notre dossier sur ces sujets, nous 
découvrirons la richesse et la valeur des engagements 
ou implications vis-à-vis des personnes différentes et 
ce qui fait la force de leur don.

Puissent ces personnes, où qu’elles soient 
accueillies, être assurées de la probité de 
ceux qui les accompagnent. C’est notre 
responsabilité à tous, valides ou non valides, 
croyants ou incroyants.

Belle montée vers 
Pâques.

Joëlle T
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Un premier édifice est détruit 
en 1589 par les royalistes vien-
nois durant les guerres de reli-
gion. Avec les débris des quatre 
autres cloches existantes, une 
imposante cloche est fondue. 
Classée monument historique 
en 1904, elle repose maintenant 
au fond de la nef.

Une nouvelle église est recon-
struite puis devenue trop petite 
pour la population de cette épo-
que, elle est démolie en 1864 
et grâce à l’initiative de l’abbé 
Duon, l’église actuelle voit le 
jour en 1872. C’est un imposant 
édifice de style ogival (construit 
avec des pierres provenant de la 
carrière du hameau des Roches), 
qui surplombe désormais le 
village de ses deux tours car-
rées avec son bel intérieur qui 
a gardé toute son authenticité.

Le porche
Ornant le portail, quatre grandes 
statues nous accueillent :
• �Moïse, le législateur de l’Ancien 

Testament
• �Jean-Baptiste qui fait le lien 

avec le Nouveau testament
• �Saint Pierre tenant les clés du 

Royaume
• �Saint Paul tenant l’épée par 

laquelle il fut décapité

Au-dessus du portail, le Sacré 
Cœur, surmonté du blason du 
Pape et de la tiare. Tout au som-
met, Marie protège toute l’hu-
manité en étendant les pans 
de son manteau. Entre les deux 
portes, une petite statue de 
Notre Dame de Lourdes.

Franchissons la porte
... et admirons la belle nef 
néogothique très pure, la 
voûte qui repose sur dix piliers 
élancés, ornés (chose rare) d’une 
corde nouée autour de chacun 
d’eux.Retournons nous - au-des-
sus des portails deux petits vit-
raux : Adam et Eve chassés du 
paradis terrestre - Jésus sur la 

Croix, au fond, les statues de 
Jeanne d’Arc et de St Jean Marie 
Vianney, curé d’Ars.

La chaire
Admirons ses belles sculptures 
en bois.

De gauche à droite :
• �Jean-Baptiste prêche au bord 

du Jourdain
• �Jésus enseigne la foule
• �Jésus et la Samaritaine au puits 

de Jacob
• �Paul terrassé au chemin de 

Damas

Au plafond : la colombe symbole 
du Saint Esprit

Autour : les quatre Evangélistes 
avec leur symbole : lion (Marc), 
enfant (Matthieu), bœuf (Luc) et 
aigle (Jean). Au- dessus : le Bon 
Pasteur.

Le chœur
De chaque côté, St Joseph 
et St Didier. Puis St Pothin et  
St Irénée. Au-dessus des portes 
de la sacristie et de la chapelle 
Ste Thérèse : Jésus présenté au 
temple et Jésus au milieu des 
docteurs de la Loi. On peut voir 
aussi St Dominique et St Louis. 
Le maître autel et la table de 
communion, chef d’œuvre du 
sculpteur italien Fabisch.

Les autels des 
petites nefs
St Blaise : il est le patron des 
agriculteurs et le protecteur 
du bétail et des animaux.

La Ste Vierge entourée de 
quinze médaillons peints 
représentant les 15 mystères 
du Rosaire.

La rosace au fond de 
l’église
Elle représente les sept sacre-
ments en sept médaillons.

Le baptistère
C’est en réalité une chapelle 
baptismale dont la tour heptag-
onale sur le modèle de St Jean 
de Latran à Rome, est couverte 
d’une voûte gothique dont le 
centre est orné d’une colombe. 
Sept colonnes de marbre rose 
représentent les 7 dons du  
St Esprit. Entre ces figures, les 
parois sont décorées de pein-
tures sur toile, œuvre du pein-
tre mornantais Mathéus Four-
nereau. Au centre en marbre 
blanc la fontaine baptismale.

Dans la paroi nord-est est 
encastrée une châsse en bois 
contenant les reliques de Ste 
Victoire. Née à Rome, la jeune 
chrétienne fut martyrisée en 250 
vers sa 16ème année et enter-
rée dans les catacombes de  
St Calixte à Rome. C’est là qu’elle 
fut exhumée en 1816 et déposée 
en 1882 dans le reliquaire en 
bois peint et doré.

La châsse fut donnée à l’abbé 
Messire alors vicaire à Givors, 
qui la confia le 2 août 1903 
à l’église de St Didier-sous- 
Riverie dont il était devenu 
le curé.

L’équipe de L’ERP

L’ÉGLISE DE Saint Didier-sous-Riverie

HISTOIRE LOCALE



« Tout est permis, mais tout n’est pas 
constructif. »  (1ère lettre de St Paul 
aux Corinthiens) C’est notre thème 
de l’année :

« Mais moi, j’ai envie » …
Pour tous renseignements, 
contacter :

jacques.catholique@orange.fr  
ou 06 70 02 67 38

Vous pouvez aussi contacter 
Myriam Chamois-Peillon, laïque en 
mission ecclésiale responsable de 
l’Initiation Chrétienne des enfants 
(permanences tous les jeudis de 
9h30 à 11h, à la maison Jeanne d’Arc 
à Mornant : entrée par la Rue du 
Château, 2ème étage)

m.chamoispeillon@lyon.catholique.fr  
ou 06 82 68 73 21

Jacques CHENEVAL 
Responsable de l’Eveil à la foi

INFOS À VENIR

Éveil à la foi  
Les 3-6 ans… et leur famille !
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Les rencontres pour 
cette fin d’année :
• �« La Bible, Parole de Dieu 

pour aujourd’hui » 
DIMANCHE 30 AVRIL, 
10h30, STE CATHERINE, 
Église

•�« Jésus rappelle 
le plus grand des 
commandements » 
DIMANCHE 11 JUIN, 10h30 
CHASSAGNY, Église

• �« Acclamons Jésus, la 
Parole de Dieu ! » 
DIMANCHE 2 juillet, 10h30 
MORNANT, Clos 
Fournereau. Pendant la 
messe interparoissiale en 
plein air. Célébration suivie 
d’un apéritif et pique-
nique tiré des sacs. Après-
midi festive.

À la suite d’un problème 
de délai, les enveloppes 
pour la participation 
au Signal n’ont pu être 
distribuées avec le 
journal de décembre.
Vous pouvez donc utiliser 
l’enveloppe jointe pour votre 
participation de 16 euros ou 
plus, par chèque « Le Signal » 
(20 euros si vous le recevez par 
la poste).

Merci pour votre aide précieuse 
qui permet à ce journal de vivre.

Merci aussi pour tous les dons 
qui sont faits pour ce journal.

Nous rappelons qu’il est réalisé 
et distribué par des bénévoles. 
Votre soutien vous rend acteur 
d’un moyen de communication 
entre les 16 villages de nos deux 
paroisses.

Votre aide nous est précieuse !

Ouverture de la 
chapelle Saint Jean-
Pierre Néel
La Chapelle de Soleymieux 
à Sainte Cather ine 
sera ouverte tous les 
dimanches de 15h à 18h 
à partir du dimanche 7 
mai 2023 jusqu’au dernier 
dimanche d’octobre.
Comme tous les ans, une 
messe sera célébrée dans 
la chapelle le Lundi de 
Pentecôte à 10h.

Notre groupe « Eveil à 
la Foi » recherche des 
personnes qui pourraient 
nous aider à animer 
musicalement les temps 
de rencontre avec les 
petits.

N’hésitez pas à me 
contacter : 
Jacques CHENEVAL 
jacques.catholique@
orange.fr 
06 70 02 67 38
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Vivre Pâques  
avec l’Aumônerie.
Cette année encore, l’aumônerie propose 
à tous les jeunes de nos paroisses, de 
terminer en beauté leur Carême, à travers 
les traditionnelles marches de Pâques de 
l’aumônerie.

• �Un parcours aura lieu l’après-midi pour 
les jeunes du CM2 et collège, il arrivera 
à Soucieu où sera célébrée la Veillée 
Pascale.

• �Un autre parcours pour les lycéens 
et étudiants prendra son départ de 
Soucieu à l’issue de la célébration pour 
une marche jusqu’au petit matin.

Plus d’informations à suivre sur le site de 
l’aumônerie ou de la paroisse. Joyeux 
Carême à tous.

Maxime B.

Nos deux 
paroisses se 
réjouissent 
de célébrer 
les baptêmes 
pour Pâques
• �à Mornant (Vigile pascale), de Claire, 

Laure, Olivier et Samuel (adultes)

• �à Soucieu (Vigile pascale), de Elsa et 
Marie (ados)

• �à St-Laurent d’Agny (jour de Pâques), de 
Manon, Mathilde et Simon (âge scolaire).

ENQUÊTE SUR LA CHAÎNE  
YOUTUBE DE NOS PAROISSES
« Paroisses en Mornantais »
Le savez-vous ? Depuis le printemps 2020, nos deux paroisses proposent des 
vidéos, à votre disposition sur une chaîne sur la plateforme YouTube :  
https://www.youtube.com/@paroissesenmornantais/featured
Allez visiter si vous ne connaissez pas !

Le père Bertrand et les membres des Equipes 
d’Animation Pastorale (EAP) souhaitent 
développer le contenu de cette chaîne, initier 
d’autres propositions.

Pour ce faire, nous avons besoin de vous !

Un petit questionnaire vous sera proposé à la 
sortie des messes de Mars. Ce questionnaire 
est également à disposition sur le site internet 
des paroisses : https://paroisse-en-mornantais.
catholique.fr/enquete-sur-la-chaine-youtube-
paroisses-en-mornantais/

Merci de répondre massivement ; vos réponses, 
vos idées nous permettront de nouvelles 

propositions pour répondre au mieux à vos 
attentes. Si vous ne disposez pas du questionnaire, 
vous pouvez nous adresser directement sur 
papier libre vos commentaires : utilisation de la 
chaîne ou non, ce qui vous semble intéressant, 
ce que vous désirez trouver, …

Vous pouvez déposer vos réponses à la cure de 
Mornant ou me les transmettre directement : 
jacques.catholique@orange.fr

Nous vous remercions par avance,

Pour le père Bertrand et les EAP 
Jacques CHENEVAL (EAP de St Vincent)
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LE BILLET

« Certains droits de l’homme 
sont à ce point fondamentaux 
qu’on ne peut jamais les 
récuser sans mettre en 
danger la dignité des 
personnes humaines » (1). Dans 
cette perspective, le Pacte 
international de 1966 affirme 
que certains droits humains ne 
peuvent jamais être violés, par 
exemple le « droit à la vie » (art. 
6), la « dignité inhérente à la 
personne humaine » (art. 10, 7), 
l’égalité fondamentale » (art. 2, 
26), la « liberté de pensée, de 
conscience et de religion » (art. 
17). » [C.T.I. Dignité et droits de 
la personne humaine ; 1983.

Depuis le Concile Vatican II, 
l’Eglise catholique ne cesse 
de proclamer la dignité de la 

personne humaine. D’accord 
avec l’assemblée générale des 
Nations Unies, elle participe 
à créer les conditions pour 
que ces droits soient respectés 
dans toutes les sociétés. Le 
Signal, journal paroissial, 
met cette préoccupation au 
cœur de la vie paroissiale. 
Les réponses aux demandes 
d’articles montrent à quel point 
nous sommes attentifs à ce que 
chacune et chacun trouve sa 
place dans notre communauté, 
et plus largement dans la 
société.

Pour autant que cela dépend 
d’eux, les chrétiens sont au 
travail pour donner sa place à 
chacun. Beaucoup agissent en 
fonction de leur responsabilité 

professionnelle ou dans des 
associations. Souvent la foi 
n’est pas un moteur explicite 
de cette action. Baignés dans la 
société, les personnes trouvent 
les ressources nécessaires pour 
agir et améliorer objectivement 
le milieu où elles vivent. Nous 
sommes au croisement de 
l’Eglise et de la vie sociale, de 
la vie spirituelle inscrite dans la 
vie quotidienne.

Présenter ces quelques 
exemples juste avant la Pâques 
est donc une grande joie.

Père Bertrand Carron

Père Bertrand CARRON

De l’égalité 
fondamentale  
de tous les êtres humains

(1) Déclaration Universelle des Droits de l’homme.
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Différences  
et intégration
« L’Éternel fait droit aux opprimés ; Il donne du pain aux 
affamés… Il ouvre les yeux des aveugles, Il redresse 
ceux qui sont courbés… Il protège les étrangers…  ». 
Psaume 146 ; 7 à 9

« Si un étranger vient s’installer dans votre pays, ne 
l’exploitez pas. Traitez-le comme s’il était l’un des vôtres.  
Tu l’aimeras comme toi-même ». Lévitique 19: 33-34

DOSSIER



Nos différences…
Et l’unité.

DOSSIER
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Claire : Bonsoir. C’est encore 
moi*. Désolée de t’importuner 
à une heure aussi tardive.

Dieu : Bonsoir Claire. Ne sois 
pas désolée. Tu sais, je suis 
disponible 24 heures sur 24. Et, 
contrairement à ce que tu peux 
t’imaginer, ça me convient très 
bien quand on m’importune. Je 
ne demande que ça.

En ouvrant le livre de l’évan-
géliste Luc**, tu pourras lire 
le récit d’un homme qui vient 
tambouriner, en pleine nuit, à 
la porte de son voisin pour lui 
demander du pain.

Et ça marche : finalement il l’ob-
tient. Jésus nous dit que c’est 
comme cela qu’il faut procéder 

avec moi, son Père… Bon, alors, 
que veux-tu me dire ?

Claire : Oui, au vu de tout ce 
que j’aperçois dans le monde, 
je me pose pas mal de ques-
tions, et une en particulier. Je 
me demande pourquoi tu nous 
as créés aussi différents les uns 
des autres.

Dieu : Ne me dis pas que tu 
préfèrerais une humanité com-
posée de clones, tous pareils.

Claire : Non, bien sûr, mais je 
vois que nos différences sont 
une source perpétuelle de con-
flits.

Dieu : Eh bien, c’est intentionnel. 
Pas les conflits, les différences.

Claire : Et pourquoi donc ?

Dieu : Ne vois-tu pas que vos 
différences sont pour vous une 
merveilleuse occasion de pou-
voir montrer votre aptitude à 
faire le bien malgré les diffi-
cultés, les obstacles ? Pour 
te donner un exemple parmi 
d’autres : dans le Notre Père, je 
vous demande de pardonner. 
Comment pourriez-vous le faire 
si tout marchait comme sur des 
roulettes dans vos relations aux 
autres ?

Claire : Oui, mais ça ne 
m’empêche pas d’être choquée 
de voir qu’il y a de trop grandes 
différences de situations. Entre 
les personnes, entre les peu-
ples.

* Le Signal n°332 et 341	 ** Luc 11-5; 13
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Dieu : En fait, n’essaye pas trop 
de comprendre le « pourquoi » 
de tout cela. Pourquoi y a-t-il 
des hommes et des femmes qui 
naissent dans un milieu, ou un 
pays défavorisé, ou en mauvaise 
santé, avec un handicap… ? Le 
« pourquoi », tu le comprendras 
plus tard. Ce que je te demande, 
c’est d’agir sur le « comment ». 
Ça, tu peux le faire.

Claire : Le « comment » ? C’est-
à-dire ?

Dieu : Eh bien, oui, comment agir 
face à ces inégalités. Comment 
aider ceux qui t’apparaissent 
comme moins favorisés que toi. 
Il y a diverses façons de le faire. 
Ça peut aller d’un simple sourire, 
une visite, un encouragement, 
jusqu’à une aide matérielle, 
morale ou spirituelle, une 
prière… À toi de choisir.  
Je t’invite à lire les articles 
qui suivent, tu verras 
quelques illustrations 
magnifiques de ce que 
j’appelle le « comment ». 

Dis-toi que toute rencontre n’est 
pas fortuite. C’est moi qui mets 
telle personne sur ta route. C’est 
pour cela que ça serait dom-
mage que tu passes à côté sans 
t’arrêter. Ne perds pas cette 
occasion. Ne refuse pas non 
plus d’être secourue. Ça t’évite 
de te croire supérieure et indis-
pensable. Ceux que tu penses, 
à tort, diminués sont peut-être 
plus forts que toi.

Claire : Est-ce qu’on peut dire 
que nous sommes sur la terre 
pour réaliser l’unité malgré nos 
différences ?

Dieu : Mais oui, c’est bien cela. 
L’unité les uns avec les autres, 

l’unité avec moi. Et je constate 
qu’il y a encore du chemin à 
faire. Mais, confiance, je suis là 
pour vous aider. Tout se passera 
bien.

Claire : Avec toi, on est au 
moins sûr d’une chose : tu auras 
toujours le dernier mot.

Dieu : Le dernier… et le premier 
aussi. Souviens-toi que c’est 
ainsi que j’ai créé l’univers.

Claire : Ha, ha ! C’est vrai ! Merci 
et à bientôt.

Dieu : A bientôt, Claire. Sois 
bénie et n’hésite pas à m’impor-
tuner à nouveau.

Alain Denis

Nos 
différences 

sont une source 
perpétuelle de 

conflits.
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« Différence et intégration »  
Nous, communauté internationale :
Avons-nous quelque chose à dire ?

Une fraternité de 5 Sœurs 
de Saint François d’Assise, 
dont la Maison générale est à 
MONTPELLIER.

Ainsi, depuis le 4ème trimestre 
de l’année 2021 notre fraternité 
est composée de :

• �Sœurs Florentine 
AMOUZOU et Bernadette 
ABINA : Togolaises

• �Sœur Sylvie NADAUD : 
Charentaise

• �Sœurs Simone BERBACH 
et Marie Bernadette 
SCHINDLER : Alsaciennes

La réalité de notre vécu en 
fraternité témoigne par 
elle-même d’une rencontre 
interculturelle au quotidien, 
dans la fraternité, et dans la 
mission. C’est pourquoi nous 
avons décidé de prendre « la 
plume » et de vous partager 
l’expérience qui nous bouscule 
et nous fait vivre !

Une orientation donnée lors de 
notre récent Chapitre (2021) : 
« Au sein du monde créé, 
cultivons notre âme franciscaine 
par : l’interculturalité et pour 
cela que voulons-nous vivre ? »

Promouvoir la culture du 
dialogue et de la rencontre 
entre nous (sœurs) et avec 
d’autres ? Choisir de faire de 
nos différences une source 
de richesses ? Convertir nos 
préjugés, nos certitudes 
qui peuvent entraver la 
construction d’un corps ?
Permettez-nous, de vous 
partager quelques « pépites » 
d’une très récente rencontre 
interculturelle que nous venons 

de vivre avec nos sœurs à 
FRANCHEVILLE, sur ce thème 
qui nous habite au quotidien.

«…  L’interculturalité, même 
si elle nous déstabilise, est un 
chemin qui nécessite courage 
et confiance. Le lâcher prise, 
l’ouverture à l’autre dans sa 
dif férence n’entraîne pas 
l’abandon ou l’oubli de ses 
racines… ».

«…. Il n’y a pas de culture 
meilleure que l’autre. Nous 
retrouvons des mêmes 
manières de faire les choses, 
d’un pays à l’autre… ».

« ….Dans toutes nos cultures, 
nous avons un point commun 
de traditions, qui nous 
ont façonnées dans notre 
histoire familiale, personnelle, 
citoyenne, humaine… ».

Ainsi, par la diversité de nos 
origines et cultures, histoires 
personnelles, nos habitudes 
de vies, talents, compétences 
et pauvretés, notre vie se 
construit chaque jour. Elle se 
veut un chemin de fraternité, 
de croissance humaine, 
spirituelle et communautaire. 
La culture évolue dans le temps 
et il est parfois nécessaire de 

se le rappeler pour mieux 
comprendre les autres. Nous 
ne nous sommes pas choisies 
pour un vivre ensemble en 
fraternité à TALUYERS. Du 
fait de notre vie religieuse, 
chacune est appelée à 
répondre à une mission 
particulière et communautaire. 
Elle y répond avec ce qu’elle 
est, en faisant corps avec 
la fraternité qui l’accueille. 
Ainsi, nous, Sœurs de Saint 
François d’Assise à TALUYERS 
nous essayons, jour après 
jour, de faire corps dans nos 
différences complémentaires, 
pour répondre ensemble 
à la mission d’accueil de la 
fraternité, chemin d’intégration 
au cœur de TALUYERS et des 
communautés de paroisses. 
Pour dire à chacun(e) : « Toi 
aussi, qui que tu sois, tu es 
aimé(e) de Dieu ! ».

Merci Seigneur, pour 
le don de la diversité, 
du métissage culturel, 

de la fraternité !

Les sœurs de Saint François 
d’Assise à Taluyers

De gauche à droite : Sœurs Florentine, Simone, Bernadette, Sylvie et Marie-Bernardette.



Qui est cet étranger ? 
Et d’où vient-il ?

DOSSIER

Signal 349 - mars 2023 - 11

C’est la question que je me 
suis posée lorsque j’ai entendu 
parler d’un collectif qui se 
montait sur le pays mornantais. 
Pour en savoir un peu plus sur 
les actions et les objectifs de 
ce groupe, et pour répondre 
à un appel à servir que je 
ressentais très fort au fond de 
moi, je me suis rendue à une 
première réunion au printemps 
2017.

Le chantier était vaste, la 
situation parfois complexe, j’ai 
dû tout d’abord me familiariser 
avec un vocabulaire juridique 
parfois difficile à interpréter : 
le CADA (centre d’accueil des 
demandeurs d’asile), OQTF 
(obligation de quitter le 
territoire français), le statut de 
migrant, de réfugié, le risque 
d’être débouté… J’ai pris 
conscience des procédures 
administratives longues, des 
temps d’attente interminables 
à la Préfecture pour obtenir un 
maigre espoir de régularisation 
et par fois une immense 
déception.

Mais qui étaient ces personnes 
en détresse qui, dans quelques 
jours, allaient dormir dehors 
avec des enfants si aucune 
solution n’était trouvée ?

Peu importe, qu’ils viennent 
d’Albanie, d’Algérie, de Russie, 

du Soudan, du Kosovo ou 
d’ailleurs, ils ont dû quitter 
leur pays, souvent dans des 
conditions dramatiques, parce 
que leur vie était en danger, ils 
ont pris des risques pour fuir la 
violence. Ce sont des humains, 
comme moi, non responsables 
de la situation qu’ils subissent, 
ils sont victimes d’un régime 
politique… de la guerre… de 
la violence… de l’intolérance… 
de la corruption…

Petit à petit, je me suis engagée 
dans ce collectif pour apporter 
ma toute petite pierre à ce 
grand chantier, non sans crainte 
devant la perspective de cette 
aventure humaine. Mais après 
quelques semaines au contact 
de ces personnes venues 
d’ailleurs, mes craintes, mes 
doutes, mes appréhensions se 
sont très vite estompés pour 
faire place à la confiance pour 
ne pas dire l’amitié au fil des 
années. Oui, vraiment, je suis 
impressionnée et admirative 
devant leur volonté, leur 
détermination à s’intégrer 
dans notre pays, en particulier 
dans l’énergie dépensée dans 
l’apprentissage du français. 
Quand l’occasion se présente, 
les femmes sont heureuses de 
mettre au service du collectif 
leurs talents de couturière ou 

de cuisinière. Il m’arrive, au 
retour d’un accompagnement, 
de rentrer chez moi avec une 
part de gâteau ou autre plat 
confectionné de leurs mains. 
Leur générosité spontanée 
me va toujours droit au cœur 
et j’ai appris, au fil des mois, 
à accepter joyeusement 
leurs présents donnés avec 
beaucoup de reconnaissance 
et d’amour. J’ai vraiment 
expérimenté la richesse de la 
différence et ces personnes 
m’apportent autant que je 
peux leur apporter au cours 
d’échanges riches et sincères 
à propos de leur culture, de 
leur pays et ce qui les habite 
au plus profond de leur cœur. 
Pour moi, ce sont des humains, 
des frères et sœurs.

Je terminerai mon propos en 
empruntant quelques paroles 
à Maxime Le Forestier :

« On choisit pas les 
trottoirs de Manille, 
de Paris ou d’Alger 
pour apprendre à 
marcher. Être né 

quelque part, pour 
celui qui est né, c’est 
toujours un hasard ».

Geneviève Faure



DOSSIER

Regards d’enseignantes
Accueil inconditionnel et respect de chacun

La loi du 11 février 2005 
contraint l’Éducation Nationale 
à un objectif d’inclusion 
véritable des élèves présentant 
un handicap ou un trouble 
invalidant parmi les autres. 
L’École est désormais dans 
l’obligation d’accueillir, de 
façon adaptée, tout élève dont 
les parents en font la demande.

Dans notre classe de CM2, 
une citation trône au-dessus 
du tableau : « Les gens ont 
quelque chose en commun : 
ils sont tous différents. » 
de Robert Zend. Le ton est 
donné ! Nous avons à cœur que 
chaque enfant soit respecté, 
quel que soit ses compétences, 
ses différences, son handicap 
visible ou non. On ne se moque 
pas des autres !

Des propositions, dans notre 
école, sont faites pour que 
tous les talents, scolaires ou 
non, puissent éclore. Un temps 
est donné à chaque élève de 
primaire pour montrer son 
talent. Pas simple : d’abord 
l’identifier, puis le présenter et 
enfin le transmettre. Ce sont les 
trois piliers de cet événement 
à forte valeur ajoutée. Que 
de variétés de talents : figures 
de gymnastique, maîtrise d’un 
instrument, pliage d’origamis 
ou même apprenti apiculteur… 
Cela aide l’enfant à prendre 
confiance en lui et à exposer à 
ses camarades un savoir-faire.

Le parcours d’un enfant à 
besoins spécifiques (c’est le 
terme employé par l’Éducation 
Nationale) n’est pas simple. 

Il commence par la mise en 
évidence de difficultés (sco-
laires, relationnelles…), puis 
un temps de dépistage/diag-
nostic. Échange, questionne-
ment, acceptation : il en faut 
du temps ! Ces démarches 
permettent d’obtenir de 
l’académie une compensa-
tion soit par une aide humaine 
(AESH : Accompagnant d’Élève 
en Situation de Handicap), soit 
par un dispositif spécifique 
(ULIS : Unité Localisée pour 
l’Inclusion Scolaire, SESSAD : 
Services d’Éducation et de 
Soins Spécialisés A Domi-
cile, DITEP : Dispositif Insti-
tut Thérapeutique Éducatif et 
Pédagogique…) ou encore du 
MPA (Matériel Pédagogique 
Adapté) comme un ordinateur.
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Périple  
d’un 

migrant
La semaine dernière, avec 
une amie que j’ai connue par 
l’association Saint Vincent-
de-Paul, nous avons tenté 
d’aider Rayan, un jeune 
migrant tunisien de 21 ans. 
Il a galéré, le ventre vide, les 
membres endoloris, gelé. Il 
dort dehors. Il a traversé, 
en six mois, d’août 2022 
à janvier 2023, quatre 
pays : la Turquie, la Serbie, 
l’Autriche, et enfin la France. 
Il est à Lyon. Il veut trouver 
une place, un travail.

• �Qu’avez-vous fui ?  
La guerre ?

• �Non, madame. J’ai fui la 
« guerre économique » 
de mon pays.

Anne et moi avons passé 
tout l’après-midi pour 
essayer de lui trouver un 
toit, un abri en centre 
d’hébergement. En vain !

Pour ces migrants, ces 
hommes, ces femmes qui 
se cherchent, qui espèrent 
une vie normale, quelle 
déception !

Que pouvons-nous leur 
proposer ? Ces Personnes 
ont souvent un itinéraire 
difficile, fait d’Incertitudes, 
de précarité ; Les discrim-
inations arrivent dans leur 
vie de manière parfois dou-
loureuses…

Partir loin pour oser une 
autre vie. Prendre sa place 
dans notre société relève 
d’un véritable parcours du 
combattant.

M. Braly

Po u r  q ue 
l ’élève pro-
gresse, quel que 
soit son profil, une 
collaboration étroite 
dans la confiance est néces-
saire entre : enfant – famille 
– enseignant – intervenants 
extérieurs à l’école. Avec 
le temps, l’élève va devoir 
intégrer sa problématique 
pour avancer : l’expliquer et 
connaître ses points d’appui 
et ses fragilités. La parole 
de l’adulte est importante 
pour permettre un espace 
« sécurisé » pour les appren-
tissages et rassurer l’élève 
comme ses camarades : 
chacun a une place dans 
la classe ! Les intervenants 
qui le suivent peuvent venir 
en classe pour expliquer le 
handicap et répondre aux 
questions.

La différence dépasse 
largement le trouble 
cognitif ou le handicap 
physique.

Si dans l’apprentissage, 
tout se joue au primaire, 
dans les relations sociales, 
tout est exacerbé au 
secondaire.

En lycée professionnel, 
la différence c’est aussi 
son histoire avec l’école, 
son projet professionnel, 
son orientation choisie ou 
subie… Au même titre qu’il 
existe une variété d’ap-
prenants, l’enseignant veil-
lera à proposer diverses sit-
uations d’apprentissages et 

à faire appel, 
si besoin, à 

des profession-
nels extérieurs à 

l’école. Le professeur 
essaie de porter une atten-
tion particulière sur chacun 
et fait au mieux.

Cette obligation légale 
d’accueil est une richesse 
pour tous les élèves. Des 
valeurs émergent : respect, 
écoute, tolérance, patience, 
entraide, solidarité et 
valorisent certains camarades 
dans le rôle d’aidant. 
Cela met en évidence des 
compétences relationnelles 
qui ne sont pas valorisées 
dans le scolaire mais qui sont 
pourtant essentielles dans 
la vie.

L’expérience réussie du Vivre 
Ensemble en classe n’est-elle 
pas un gage de réussite en 
entreprise, dans la société, 
dans la vie ?

Véronique et Isabelle

Les gens ont 
quelque chose 
en commun : 
ils sont tous 
différents.
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Au Secours Catholique  
la différence est un atout

C’est sans doute cet 
accueil bienveillant 
et inconditionnel que 
ressentent les hôtes 
que nous retrouvons à 
notre table du Secours 
Catholique tous les 
mardis. Tant de pays y 
sont représentés : de l’Algérie ou 
de la Tunisie à l’Afrique noire en 
passant par l’Albanie, l’Arménie 
ou encore la Serbie pour ne citer 
que ceux-là. Que de différences 
autour de la table, d’âge, de 
genre, de couleur, de culture, 
des bénévoles - précaires, … et 
pour autant, il n’y en a aucune. 
Chacun est accueilli simplement 
comme un frère, un frère en 
souffrance, un frère à aimer, un 
frère à aider, à accueillir tout 
simplement. Ici, chacun est chez 
soi, comme en famille.

C’est tellement vrai que chacun 
veut apporter sa contribution. 
C’est ainsi que nous avons le 
plaisir de goûter des plats de 
tous les pays du monde, des 
desserts surprenants parfois. 
Et ceux qui ne sont pas aux 
fourneaux mettront le couvert, 
ou débarrasseront la table ou 
bien encore laveront la vaisselle 
ou balayeront afin que la pièce 
reste propre et accueillante 
pour l’équipe qui vient juste 
après. Équipe qui intervient 
pour s’initier à notre langue, 
indispensable passeport pour 
pouvoir espérer s’intégrer et 
avoir des papiers.

En somme, l’accueil 
inconditionnel efface toutes 
les différences et facilite 
l’intégration.
Mais comment faire ? Simple-
ment par une relation directe, 

sans artifice, ni préjugé. 
En écoutant l’autre 
(celui qui vient à nous) 
afin de comprendre 
sa souffrance, sa pau-
vreté, sa peine et ses 
difficultés du quotidien. 
Mais aussi surtout en 

recherchant ses richesses et ses 
ressources et en s’apercevant 
qu’il peut nous donner autant 
que nous lui donnons :

• Au Secours Catholique, la 
différence : « être étranger et 
parler une langue étrangère » 
a été transformée en une aide 
précieuse pour accompagner 
les aidants à l’apprentissage 
du français à des étrangers. 
Ainsi, des personnes étant ven-
ues chercher un peu d’aide et 
de réconfort, ont trouvé une 
place au sein de l’équipe. Cette 
intégration leur a donné un 
peu de dignité en se rendant 
utile en aidant les apprenants 
du français avec des mots qu’ils 
comprennent.

• Au Secours Catholique, la dif-
férence : « ne pas avoir réussi » 
est devenue un atout. Qui peut 
mieux aider et comprendre les 
personnes qui viennent chercher 
de l’aide, que des bénévoles qui 
ont eu aussi des difficultés dans 
la vie. Ces bénévoles se met-
tent plus facilement à la portée 
des personnes et les compren-
nent bien mieux que n’importe 
quel diplômé ou nanti. Dans 
notre équipe, l’intégration de 
bénévoles précaires est un béné-
fice pour l’équipe.

• Au Secours Catholique, la dif-
férence : « être seul » est une 
force. En effet, quelle personne 
isolée peut mieux être comprise 

que par quelqu’un qui a connu 
la solitude. C’est le cas de cet 
immigré, arrivé en France depuis 
5 mois, et qui en dépit d’une 
bonne maîtrise du français, était 
tombé dans une solitude dépres-
sive. Dès sa première visite au 
Secours Catholique, il nous a 
remerciés, avec un grand sourire, 
d’avoir été présent à ses côtés 
par de simples conversations 
sur ses conditions de vie et son 
vécu. Depuis cette rencontre, il 
a retrouvé l’espoir et souhaite 
participer à nos actions pour que 
son intégration soit reconnue 
dans l’équipe, et voire plus tard 
en France.

C’est simple, une rencontre 
commence par un regard… 
mais un regard sans préjugés, 
sans commentaires, sans pol-
lutions.
Aussi, ne voyons pas les dif-
férences entre nous et les autres 
comme un problème. Cher-
chons dans ces différences en 
quoi elles peuvent nous aider 
et nous enrichir. Bien au con-
traire, elles sont des forces et 
des richesses qui faciliteront 
l’intégration dans : un groupe, 
une communauté, une paroisse, 
une entreprise, une association, 
un nouveau pays, … et pour-
quoi pas dans notre équipe du 
Secours Catholique de Givors  
(04 27 44 19 88).

Rendez-vous un mardi matin 
au 3 rue Gizard à Givors 
ou contactez : Germaine 
Ndomgami 06 52 30 41 87.

Équipe du  
Secours Catholique

« Si un étranger vient s’installer 
dans votre pays, traitez-le 
comme si c’était l’un des 

vôtres » dit le Livre du Lévitique
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Messe de la santé
Samedi 11 février 2023 à Orliénas
C’est en communauté ecclé-
siale de nos deux paroisses, 
St Jean-Pierre Néel et St Vin-
cent, que nous avons célébré le 
dimanche de la Santé, lors de 
la messe anticipée du samedi 
11 Février à Orliénas présidée 
par le père Pablo.

Au cours de cette messe, 
Danielle, Jacqueline, Jacques, 
Jean-Claude, Lucien, Marie-
Andrée et Lucien, Marie-
Hélène, Sonia, Yolande, de nos 
différents villages, ont reçu 
le sacrement des malades : 
prière, imposition des mains 
et onction avec l’huile des 

malades sur le front et les 
mains. Cette démarche 
de foi permet de puiser 
auprès de Jésus Christ, 
mort et ressuscité, une 
source de réconfort, 
de recevoir l’aide de 
l’Esprit Saint dans un temps 
d’épreuve, et entretenir 
l’espérance face à toutes 
les puissances du mal. Une 
lumière sur la route de la vie.
À l’initiative du pape Jean-
Paul 2, l’Église consacre cette 
journée pour nous rappeler 
que malades et soignants nous 
interpellent : la fragilité, la vieil-

lesse et la maladie font pleine-
ment partie de nos existences 
humaines que l’on ne peut pas 
vivre seuls. Un appel pour aller 
à la rencontre et connaître la 
joie de servir. « C’est à nous 
que Dieu, par l’Esprit, en fait 
la révélation ».

Danielle et Françoise

FÊTE DE LA SAINT VINCENT
à Saint Laurent d’Agny

Après l’interruption due « au 
covid » nous avons repris le 
chemin de la chapelle Saint 
Vincent le samedi 21 janvier 
2023, afin d’y célébrer l’unique 
messe en ce lieu pour fêter 
Saint Vincent, patron des 
vignerons.
C’était une première pour le 
père Bertrand Carron notre 
nouveau curé, et la chapelle, 
chauffée pour la circonstance 
par la mairie, était pleine avec 
une assemblée renouvelée 
grâce à de nouveaux habitants, 
rejoints par les habitués. La 
Chorale Inter-paroissiale « En.
Vo.L. » reconstituée pour cette 
célébration, nous a aidés à 
chanter et donc à mieux prier.

Le nom du dia-
cre, Vincentius, 
(Vincent) c’est-
à-dire le victo-
rieux, sert de 
socle à la prédi-
cation de Saint 
Augustin dans un de 
ses sermons. Les textes 
choisis ainsi que les prières 
étaient tournés vers la vie de 
Saint Vincent, ce martyr qui n’a 
jamais renoncé à sa foi, empris-
onné et torturé ; il mourut le 22 
janvier 304.

La fête continuait plus tard 
dans la cour de la mairie où 
nous étaient proposés à la 
dégustation, boudin (aux pom-
mes) et vins de notre territoire.

La chapelle est ouverte 
tous les premiers diman-
ches après-midi de chaque 
mois, de Pâques à Toussaint, 
ainsi que les jours fériés, 
les Journées Européennes 
du Patrimoine (JEP) et les 
Journées du Patrimoine de 
Pays et des Moulins (JPPM).

Brigitte Radisson
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Vendredi 24 février, nous avons 
accueilli 32 couples de tous âges.
La salle des fêtes de St Laurent d’Agny était 
aménagée dans une ambiance feutrée pour un 
dîner chaleureux en tête-à-tête.

Pour bien démarrer la soirée et se détacher 
des préoccupations extérieures, un temps 
de relaxation a été proposé. Le repas a été 
entrecoupé de trois séquences d’animations sur le 
thème : « Mieux t’écouter pour mieux t’aimer ».

Des témoignages exemples étaient présentés 
par les couples animateurs, puis les participants 
étaient invités à échanger en couple.

L’investissement des sept couples organisateurs 
(membres du CLER, de VIVRE et AIMER et de l’As-
sociation paroissiale de Mornant) a été largement 
récompensé par la satisfaction unanime des 
participants.
A l’année prochaine ?

Claudette et Michel MITTON  
pour le groupe organisateurs.

Une soirée  
Saint Valentin  

Autrement réussie !
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CHASSAGNY
Funérailles
Décembre :	
• �Laurence PRADEL-RUFFAZ,  

née PRADEL, 74 ans

CHAUSSAN
Funérailles
Janvier :	
• �Eugénie BOURGEAT, 87 ans

MONTAGNY
Funérailles
Décembre :	
• �Gisèle CHAUTARD, 

née DALLERY, 85 ans
Janvier :	
• �Catherine BAUDRAND,  

née TIDONA, 91 ans

ORLIENAS
Funérailles
Décembre :	
• �Maria DE SOUSA-DIAS,  

née PACHECO-LOBAO, 
73 ans

Janvier : 	
• �Karl RAFFY, 51 ans
• �Simone VINCENT,  

née LAURENT, 82 ans

RONTALON
Funérailles
Décembre :	
• �Marie Jeanine MAZARD,  

née VALLOT, 90 ans
Février :	
• �Guy SELIFIDA, 86 ans
• �Jean THÉVENON, 89 ans

SOUCIEU-EN-JARREST
Baptêmes
Décembre :	
• �Luce BOUHAFSI,  

fille de Reda et Marie Tessa
• �Ilan CHARDON,  

fils de Pierre-Yves et Virginie
Funérailles
Décembre :	
• �Bernard BLANC, 71 ans
Janvier :	
• �Françoise SZIBOULNIKOFF, 

née TROUILLET, 69 ans
Février :	
• �Jeanine BESSON,  

née JULLIEN, 84 ans
• �Marguerite BASTIEN,  

née FOND, 90 ans

ST-LAURENT-D’AGNY
Funérailles
Décembre :	
• �René ROUX, 88 ans
Janvier :	
• �Marie-Paule MARÉCHAL, 

née KUTA, 72 ans
Février :	
• �Yvonne SELVA,  

née DUFOUR, 98 ans

TALUYERS
Funérailles
Décembre :	
• �Jean RAFFIN, 87 ans
• �Jean-Michel BARON, 74 ans
• �Marcel GARDE, 94 ans
Janvier :	
• �Armand BESSIERE, 89 ans
• �Vincente GERARDI,  

née VACCARO, 76 ans
• �Gisèle PEYRACHE, 99 ans
Février :	
• �Gabrielle PERNOD,  

née CLAPERON, 101 ans
• �Jean-Marie CHAPEL, 99 ans
• �Alba DUGOIS, 7 mois

PAROISSE ST VINCENT EN LYONNAIS
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MORNANT
Baptême
Février :  
• �Emy COURBIERE,  

fille de Alexis et Leslie
Funérailles
Décembre :	
• �Suzanne VENET,  

née MAUDUEGH/GUILLOT, 
79 ans

• �Lucien GRANGE, 88 ans
• �Yvonne BAJARD,  

née PEILLON, 90 ans
• �Marcelle GOUTENOIRE,  

née DUTRAINE, 96 ans
• �Gines LOPEZ, 92 ans
• �Marcel BADOIL, 79 ans
Janvier :	
• �René VIAL, 98 ans
• �Jean DAVID, 90 ans
• �Maurice JACOTY, 87 ans
• �Claudette GARDE,  

née MATRICON, 89 ans
• �Alain RUFETE, 74 ans
• �Suzanne BASTIN,  

née CANONIER, 99 ans
Février :	
• �Estelle DESCHANDOL,  

née VANHILLE, 86 ans

ST-ANDEOL-LE-
CHATEAU
Baptême
Février :	
• �Dimitri CATILLON,  

fils de Maxime et Françoise
Funérailles
Décembre :	
• �Ernesto CERQUEIRA, 83 ans
Janvier :	
• �Denise AVENAS,  

née REVOL, 92 ans

STE-CATHERINE
Funérailles
Décembre :	
• �Marie Louise CHILLET,  

née GIRAUD, 96 ans

ST-DIDIER-SOUS-
RIVERIE
Funérailles
Janvier :	
• �Auguste RIVOLLIER, 97 ans

ST-JEAN-DE-TOUSLAS
Funérailles
Décembre :	
• �Marie-Claudette 

BERTHOLON,  
née BOIRON, 92 ans

ST-MAURICE
Baptêmes
Janvier :	
• �Noé DANDRIEUX BOIRON, 

fils de Julien et Charlotte
• �Robin POULARD,  

fils de Sylvain et Aurélie
Funérailles
Décembre :	
• �Jacques CAUPRY, 84 ans
Janvier :	
• �Marie MICHEL,  

née BONNARD, 83 ans

RIVERIE
Funérailles
Décembre :	
• �Christiane PIÉGAY, 84 ans
Février :	
• �Jean NICOLAS, 96 ans

PAROISSE ST JEAN-PIERRE NEEL



Semaine sainte
Jeudi Saint 6 Avril 

Il sera possible pour ceux qui le souhaitent de venir avec des 
denrées alimentaires ou autres dons pour Emmaüs et les poser 

sur les tables que nous mettrons à l’entrée de ces églises

19h

Orliénas, 
Saint-Maurice-sur-Dargoire

Vendredi Saint 7 Avril 
Célébrations de la croix

19h

St-Jean, Chaussan

Samedi Saint 8 avril 
Célébrations de la vigile pascale et baptêmes adultes

21h

Soucieu-en-Jarrest, 
Mornant

Jour de Pâques
10h30

Saint-Didier, St-Laurent

Messes dominicales
Samedi  
18h30

Dimanche
8h30

Dimanche  
10h30

1er WE 
du mois

St-Didier
St-Laurent

St-Sorlin
Chassagny

Soucieu et Mornant

2ème WE 
du mois

St-Jean
Orliénas

Ste-Catherine
Chaussan

3ème WE 
du mois

Riverie
Montagny

St-Andéol
Rontalon

4ème WE 
du mois

St-Maurice
Taluyers

« Célébrer autrement à 18h  
à St-Laurent-d’Agny »

S’il y a un 5ème week-end dans le mois, une messe dominicale est célébrée dans chacune des deux 
paroisses, en tournant dans des lieux différents.

Notez dès aujourd’hui sur vos agendas,
Dimanche 2 juillet 2023, messe à 10h30  
pour la journée festive inter-paroissiale  
au Clos Fournereau à Mornant.

MESSES

Signal 349 - mars 2023 - 19

Temps de réconciliation avant Pâques :
Samedi 25 mars à 10h à St-Laurent d’Agny

Vendredi 31 mars à 19h à St-Didier-sous-Riverie
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Respectons nos différences
Respectons nos différences
Il faut regarder ce qu’on a dans notre cœur
Et respecter toutes les couleurs.
On est tous différents,
Que l’on soit noir ou blanc.
On est tous égaux,
Quelles que soit nos origines, notre couleur de peau.

Que l’on soit pauvre ou riche,
Finalement, on s’en fiche.
Un simple regard,
Ne laisse personne à l’écart.
Que l’on soit hétéro ou homosexuel,
De l’AMOUR, tout le monde a droit à son étincelle,
Que l’on soit petit, grand, mince ou potelé,
On mérite tous d’être aimé.

Chacun croit en sa foi,
Le handicap, la maladie ne se montrent pas du doigt,
De nos différences, il ne faut pas avoir honte,
C’est l’affection qu’on apporte autour de nous qui 
compte.
On a le droit de pleurer, de rire,
On peut réconforter avec un sourire.

Chacun a ses coutumes, son éducation,
Chacun peut avoir ses opinions.
Chacun a ses richesses culturelles,
Ce qui rend la vie plus belle.
Chacun a sa liberté de penser,
Le plus important est de s’accepter.

Il serait si bon de s’ouvrir aux autres,
Pour que la vie soit tout autre.
Chez tous les hommes et toutes les femmes,
C’est la beauté de l’âme
Qui devrait prédominer
Et qui permettrait de s’AIMER !

Alors, RESPECTONS chacun d’entre nous,
L’écoute, le partage, la tolérance, l’entraide 
sont plus forts que tout.
Le monde en serait MEILLEUR,
En étant rempli de CHALEUR.
Laissons à chacun sa CHANCE,
STOP À L’INDIFFÉRENCE !      
        

                        Agnès Lecomte


